
et au gout de l’acheteur.

L. L. A. GRISON & C e.
192 Hue Sparks, 192

Prix de l’Encan.
DURANT NOVEMBRE et DECEMBRE,

NOnS ALLONS OFFRIR EN VENTE,

AUX PRIX DE L’ENCAN,
TOUT NOTRE ASSORTIMENT DE

MARCH AB DX3E3 SECHES
------ÉVALUÉ A------

$75.000.00
JAMAIS DES MARCHANDISES N’AURONT 

ETE VENDUES A MEILLEUR MARCHE, 
DANS OTTAWA, QUE CHEZ

D. GARDNER A CIE.,
66 et 6s Rue Sparks.

Flanelles tout laine de 13 à 30cts la verge, 
( ouvertes blanches touillai ne $2.75 la paire 
Couvertes grises de $1.20 à $4 la pair.”, 
Molles à robe de 10 à 30cts la verge,
Bds on laine pour f-immes 25cts’la paire, 
Bas en laine pour enfants 15cts la paire, 
Imperméables pojr femmes, bien faits, $2 

la p èce,

Manteaux pour femm. s de $3 A $30 la 
pièce,

Tapis 30cts la verge,
Tapis de Bruxelles $1 la verge,
Tapis de Hemp 12cts la vorgr,
Petit lapis pour portes 30ols pièce.

Si vous désirez vous procurer beaucoup d’excellentes

MARCHANDISES SECHES
en dépensant peu, adressez-vous chez

D. GARDNER <& Cie.,
’*

Entre les Rues O’Connor et Bank.

GRANDE OUVERTURE
..H*- e -*DE LA» a

DEMAIN,—Mercredi.
Les marchandises seront vendues a 36 pour cent 

meilleur marche qu’a aucune autre maison d’Ottawa, 
et les Etoffes a Robes qui seront achetées le jour 
meme de l’ouverture, seront confectionnées pour

111

mées. A Yarmouth tous les bâti
ments qui arrivent des districts 
infectes sont mis en quarantaine.

USEZ LES affiche; vertes
DES

mn bîm dmhiue
SALLE ST. PATRICE
2 Soirées merveilleuses eu Terre 

Sainte,
Trois cents vues Topographiques, Pa

noramiques et Historiques, illus
trées à la lumière oxhydrique.

DIMANCHE. 22 Noveml re. à 8 hrs 
du soir, led re en français par le R. I*. 
VIGN1 iN, missionnaire d'Afrique, • ha- 
pelain de Siinte-Anue de Jérusalem.

MARDI, 24 Novembre, à 8 hrs. du soir, 
lecture eu français, par le môme.

Prix d'entrée—Adultes, 25 cls. Enfants, 
16 cts.

THEATRE ROYAL
Locataire et Direct. J. II. OILMOUR

L. HOWARD

SEMAINE COMMENÇANT
LE 23 NOVEMBUE 1X35,

On jouera le grand drame d'Augustin 
üaly,

Décors nouveaux, chansons, danses et 
solos de banjo.

Le pont de la rivière du No d !
Grande m se-en-scène de chemin de fer. 
Représentation du genre de “ Streets of 

New York.”

Prix ordinaire* • - 20 et 15cta 
Siege* reserve* - - 50 el 30ci*

SEANCES DE L'APRES-MIDI
LE

Jeudi et Samedi. à 2 heur en
ADMISSION : 15 et 35 et».

pression de pareilles opinions de
vant un auditoire canadien-français.

Ces lignes sont un « ssez piètre 
compliment à l’adresse des citoyens 
de Québec et de notre race. Nous 
ne sachions pas, en effet, que cela 
puisse faire honneur à qui que 
ce soit de s’entendre dire qu’il 
veut absolument condamner des 
accusés sans permettre qu’ils se 
défendent Pour notre part, nous 
répudions, au nom des Canadiens- 
Français, ce qu’aurait de mesquin 
et de peu sage une telle conduite.

Nous voulons certes que justice 
ait son cours et que les coupables 
soient punis ; mais, nous ne recon
naissons à personne, pas plus au 
peuple qu’à un particulier, le 
droit de décréter d’infamie et de 
traîtrise ceux qu’il ne veut seule
ment pas admettre à s’expliquer en 
sa présence. La justice doit être 
une pour tous, et pour mériter son 
nom elle doit se distribuer avec 
mesure et poids, d’une manière 
éclairée et judicieuse.

Une question de pareille importan 
ce, au point de vue de l’intérêt 
général de la Puissance, ne devrait 
être débattue qu’avec sang-froid et 
préméditation.”

Nous n’avons pas besoin d’ajou
ter de commentaires à ces paroles. 
Elles ne font, en effet, que confir
mer ce que nous avons touj >urs 
recommandé et dit à nos lecteurs, 
ce que nos braves amis du club 
Lafontaine ont déclaré par leurs 
résolutions, publiées dans le Cana 
da la semaine dernière.

Nous voulons justice et répara
tions ; mais nous ne voulons pas 
que pour venger une iusulte l’on 
bouleverse et l’on sape par leurs 
bases toutes les institutions politi 
ques et civiles du pays ; 
voulons pas faire à notre race un 
sort pire que celui dont elle se 
plaint aujourd’hui.

LE CANADA
Ottawa et Hull, 24 Novembre 1885

UNE BONNE OEUVRE

Plusieurs citoyens can.uliens- 
français d’Ottawa ont 1 u&ulu d’or 
gauiser une souscription volontaire 
en faveur des Métis et de tous les 
auties habitants du Nord-Ouest 
qui ont souffert des suites de l’in
surrection du printemps dernier. 
C’est une digne et généreuse ini
tiative. à laquelle nous nous asso
cions de tout cœur.

Comme nous l'annoncions il y 
a quelque temps, le gouvernement 
a déjà lait distribuer des provisions 
et de l’argent aux populations des 
districts les pins éprouvés ; mais, 
il ne p mi nécessairement répondre 
à tous les besoins, et nous invitons 
coi dialt-mont nos compatriotes de 
la capitale à verser une obole géné
reuse au fond de secours qui est en 
voie de se former.

Les recettes de la souscription 
seront remises à Sa Grandeur Mgr 
Grand^i, le vaillant évêque de St 
Albert, qui est actuellement à sol
liciter la charité de nos frères de 
Montréal, eu faveur de ses missions 
du Nord-Ouest.

Nous donnerons bientôt la liste 
des personnes à qui chacun pourra 
remettre son aumône.

nous ne

LE rOVIIli K. i,A PoLITiaUK

L’honorable .lohn O’Donoghne, 
C. R, de Toronto, est en cette 
ville depuis hier pour affaires pro
fessionnelles. Il loge au Russell.

Voici le montant des importa
tions de viandes, produits de la 
basse cour et de la laiterie, en An
gleterre, pour 1875 et 1884, respec
tivement :

L'honorable John Henry Pupe, 
ministre des chemins de fer et 
canaux, est retenu à domicile par 
un fort rhume depuis que ques 
jours.

Le Saint-Laurent, de la ligne 
transatlantique française, est atten 
du à New York aujourd’hui. M. 
Joseph Tassé fait la traversée sur 
ce steamer.

lt-8',1875
£ 97.136 £2,377,177

6,982,479 8,744,887
328,044 679,708

2,559,879 2,910,493
8,502,024 12,543,455
4,709,508 5,00' ,635
4,885,472 8,271,020

On voit qu’il n’y a pas à craindre 
de voir les produits de l’agriculture 
canadienne, manquer de débou 
chés.

Viande fraîche.....
Lard fumé..........
Volailles..............
Oeufs....................
Beurre..................
Fromage...............
Auimaux vivants.

UNE OPINION 1)U CURÉ 
LA BELLE

M. Van Home, administrateur- 
général du Pacifique Canadien, et 
M. Charles Drinkwater, secrétaire- 
trésorier de la compagnie, sont de 
passage dans la capitale.

M. Desaulniers, député du comté 
de St Maurice à la Chambre des 
Communes du Canada, était à Ot 
tawa hier. Il a eu une entrevue 
avec l’honorable ministre des Tra
vaux Publics.

Le vaillant curé de St Jérôme, 
l’apôtre infatigable de la colonisa 
lion, dont le sentiment en fait de 
patriotisme vautpeut;être bien celui 
de MM. Merciet, Laurier el alii ejus- 
dem farinae, a déclaré hier a un 
citoyen de Montréal que les con 
servateurs les plus éminents et 
influents du comté de Terrebonne 
ne désirent pas condamner l’hono
rable M. Chapleau avar.tde l’enten
dre, et qu’il croit qu’au cas où 
une assemblée serait convoquée là- 
bas, le Secrétaire d’Etat ne man
querait pas de s’v rendre, pour 
venger son honneur que l’on met 
aujourd’hui en suspicion.

“ Le peuple, a ajouté te curé La- 
belle, devrait se souvenir qu’il se 
rencontre dans la carrière des 
hommes d’Etat des difficultés insur 
montables. Je ne parle pas en ce 
moment comme prêtre,mais comme 
philosophe. Dans le cas actuel, sir 
John A. Macdonald se trouvait 
placé entre deux feux : en suppo 
sant que les ministres canadiens- 
français lui eussent remis leurs 
portefeuilles et qu’il eût accepté 
leur démission, il lui aurait fallu 
les remplacer par des Anglais, 
étrangers à la province de Québec.

“ M. Chapleau et ses collègues se 
sont assurément fait ce raisonne
ment, et n’ont pas osé assumer, 
en se retirant du cabinet, la res
ponsabilité d'une guerre de race et 
de nationalité.

“On devrait savoir,d'ailleurs,qu'il 
s’accomplit dans un gouvernement 
beaucoup de choses que l’on ne 
connaît qu’imparfaitement au de 
hors, et c'est pourquoi l’ou ne de
vrait pas juger les ministres sans 
leur permettre de se défendre.

“D’aucuns discutent aujourd’hui 
la question Riel sans vouloir en
tendre raison ; ils seront les pre
miers à regretter cet égarement.

LES FAITS DU JOUR

Cinq milles personnes ont perdu 
la vie dans un cyclone qui a passé 
sur l’Inde, ces jours derniers.

M. J. U. Guillet, de Lowell, vient 
d’être nommé énumérateur pour la 
collection des statistiques et des 
manufactures suivant les dernières 
lois.

Son Honneur le juge Fournier, 
de la Cour Suprême, contredit for
me1 lement la nouvelle de sa retrai
te prochaine pour cause de santé. 
Ii dit qu’il n’a pas la moindre in
tention de se démettre, et que sa 
santé n’a jamais été meilleure.

On vient d’arrêter à Hamilton, 
Ontario, un sauvage de la réserve 
de Grand River, atteint de folie. 
Ils se figurait avoir pendu Riel et 
se promenait avec la corde dont il 
prétendait s’être servi.

M. le Curé de Sorel, dit la Miner
ve, ayant demandé à son évêque 
l’autorisation de chanter un service 
solennel pour Riel, aurait été ac
cueilli par un refus. Ou écrit à ce 
sujet à un de nos confrères qui 
répond fort justement qu’il n’a pas 
à juger les décisions des évêques.

M. Linière Taschereau, député 
de la Beauce, écrit qu’il partage 
l'opinion de ses collègues du dis
trict Je Montréal sur Pexé;ution de 
Riel.

“ Cette exécution, est à mes 
yeux, dit-il, un acte de cruauté 
inutile dont je repousse la respon 
sabilité” M. Quinney, agent des sauvages 

au fort Pitt, nie qu’on appréhende 
des troubles de la part des sauvages 
du district de Battlefoid. Quel
ques sauvages se sont absentés e 
la réserve et c’est ce qui a donné 
lieu à la rumeur. Les sauvages en 
question avaient obtenu la permis
sion de s'absenter.

On lit dans l'Electeur de vendredi :
“ Le parti libéral devra profiter 

orandbment des lugubres évène
ments qui viennent de se dérouler.”

A Montréal, M. Mercier tient un 
tout autre langage. Il du aux 
foules assemblées : Désormais il n'y 
a plus de partis politiques.

Et dire que c'est de tout cela 
qu’est appelé à sortir le parti natio 
ual.- Quelle curieuse progéniture 
ça va être.

On lit dans la Presse :
A Québec, M. Bossé a tenté une 

faible défense des ministres, mais 
l’auditoire l’a arrêté dès les pre
mières paroles.

11 n’y a guère de popularité per
sonnelle qui puisse autoriser l’ex-

Une dépêche de Memraurock, N. 
H ,où les Acadiens sont en nombre, 
annonce qu’il y a plusieurs cas de 
picote.

Le fléau sévit également à Char
lottetown, où les Sœurs de Charilé 
ont pris charge de l’hôfital. Les 
églises et les écoles en cette ville 
ont été fermées.

A Souris les buvettes ont été fer-

Mc ptnenlMX BESinSE hmIh i« émorrhoïdee i GnértHB eerliiiuii, rtiMMu iHStMl, «> «in* *** Et»ta.Cflla et da« U Vntesiim»Non» «litron» r.lUioUcm «■ publie »Er le

HEMORAH^ ‘OES-HANNUM’S BENATIME, LE ï>ci'JL REMEDE. BURF/M) RRIMCIPAL. 101 R'E SPARKS , OTTAWA

338

E1

JUGE
;e O’Gara)
, 23 novembre- 
Ire, $2 d'amende

jr avoir négligé 
l’un cas de va
le, $20 d’amende

Mclnglish, pour 
il d’alarme à la 
cause remise à

$ viande au mar- 
■edi prochain.

s
urant, à l’âge de 
lélie-Lora, enfant 
es funéraill 
funèbre quittera 

ère, No. 329 rue 
précises.
priés d'y assister

/

RGATOIREOU
E
Purgatoire vient 
)urs très-intéres- 
leaucoup de plat- 

Nous le recom- 
ide. On le trou- 
, 1527 rue Notre- 
p s et ne se vend 
sommaire : 
ion aux âmes du 
volonté soit faite 
■e et dang le Pun
isses—Lettres de 
ssionnaire—Trai- 
r St François de 
ers du bon Dieu 
concernant l’œu 

On peut aussi 
chez M. Eugène

I

INS

)COCK.

nombreux.

sont urgents.

L convertir mes 
nt comptant.

créer une clien- 
lotidiennc.

un de ceux qui 
sin reçoive une 
ivelles marchan- 
lar qu’ils auront 
rue Sparks.

que je désire 
>ute espèce d’ar- 

laine, de den- 
leaux, etc. etc. 
implant. Tout

FROUTti

risen,
is la piastre.

ur du dit stock

BRE.
falloir remettre

nions vont donc

ofitez de cette

NOISES,
qu'elle offre à

Itofles de Laine, 
les, Drape, etc.

iIS,
LINGTON.

OttaWa et T Vil, Mardi 54 tîovérnbfë 16857e année No. 267
tm

aboxskment AXROMHI

LE CANADA•a»oe Première insertion, nar ligne ..SM•
Tou» le» ionre...........
Tmi» lot» par seinmne.
Vu* foi» la ««niain«...

. O.WtPour six mois.
0.0

Poor quatre m --- 0.0

Avi» de Naissance, Marias»
TWcès
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